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Kel (X)
« Les gens de (x) » (touareg)
S. Chaker
1 En  touareg,  unité  invariable  pré-nominale,  particulièrement  fréquente  dans
l’ethnonymie, qui signifie « les gens de » : Kel-Ahaggar, Kel-Ajjer, Kel-Ayr, Kel-Ferwan, etc.
Elle est utilisée aussi bien pour dénommer des tribus/clans particuliers (tawsit), que de
grands ensembles confédéraux, voire géographiques : Kel-Aḍagh, Kel-Fransa (« Les gens de
France » = « les Français »). En ethnonymie, kel est un collectif qui fonctionne souvent
comme pluriel des termes de parenté élémentaires : agg/aw (« fils de »), ult/šêt (« fille/
filles de ») et est donc équivalent au classique ayt (« les enfants de »).
2 Son emploi est cependant beaucoup plus large que ayt, qui réfère plus directement à la
parenté  et  à  la  filiation.  Kel  peut  s’employer  pour  constituer  toute  collection d’êtres
vivants (humains ou animaux) ayant une caractéristique commune, comme l’illustrent les
usages suivants, très courants :
- kel temažeq/kel temašeq = « les gens de la tamasheq » = les touarégophones
- kel tefinaγ = « les gens des tifinagh » – les Touaregs
- kel tegulmust « les gens du voile » = Les Touaregs
- kel ulli « les gens des chèvres » = les tributaires (Imghad)
- kel asuf « les gens des solitudes » = les génies
- kel γermân = « les gens des villages » = les cultivateurs sédentaires.
3 L’exemple suivant, donné par Charles de Foucauld, montre bien la diversité des emplois
de ce terme kel :
Iwllemmeden, kel tsîta d kel iysân ; Kel-Ahaggar, kel tlemîn d kel ulli
« Les Iwellemmeden (sont) des gens des vaches et des chevaux ; les Kel-Ahaggar (sont) des
gens des chameaux et du petit bétail (chèvres) »
4 Ce terme kel est spécifiquement touareg et apparaît comme un véritable hapax : il est
absolument inconnu dans le reste du monde berbère et son origine et sa formation sont
obscures. Il existe plusieurs racines berbères KL (KL1  « marcher/fouler », KL2« passer la
méridienne/passer  la  journée/séjourner »...),  mais  aucune  n’autorise  une  dérivation
formellement et sémantiquement acceptable.
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5 N.B. : en raison de sa haute fréquence, les noms de tribus ou de groupes en Kel ne sont pas
classés dans l’Encyclopédie berbère sous ce premier élément et doivent être recherchés sous
le second constituant de l’ethnonyme : pour Kel-Ahaggar, voir Ahaggar ; pour Kel-Ayr, voir 
Aïr/Ayr ; pour Kel Adhagh, voir Adhagh, etc.
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